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j-i ”rpTte^Tz,bt-.:ya„'; «s ? -:s"== -«-mstli rtï““=quartier. Son exemple ne tarda pas A être imitiu ®ltoJ',ens dl> 
paroisses delà ville et du Canada 8 unité dans les diverses bonheur de se rendm à stnt^Aune tOUS * 'lm,t b«“tun
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préparé. P°Ur >' ■»- dans le paqX'^ui leür^ét

231

aï; St stsssitsas-v •* * sskMlles sont superposées et on mon ‘^V68 très ''onfortables. 
une KaleriefZn°T l,r des salo„:^Ü”6" «"prieures par
dan,lH"X I’"'8 '!" vaiss«au. «peut ,hmé t son X,i2 C°"1't
dans sa petite eliainbre, on se tenir dans les salons 
ner au dehors pour respirer l'air pur et jouir de là 
roi et de ses bords verts et enchanteurs.3

ou rester 
ou se proine- 
vue du fleuve-

lu neuve silencieux connue un large mï^J^,|£ndre

- ete u^zrT "*•*de fa ni' 'J* Ç'"*1 ^
inents d'ailes de l'hélice I , sen ,o fini et des batte-
et -eux ci„i n'ont p.npu ."cmfl'ëssëravant ^naïc" "il"tU'"™' 
divers confeasionaux installés a bord. Le teste de là V°ï a,,x 
passe en prières, en chants pieux, en causeries édiHimteT hh 
le Hilunce se fait et tous Ueimmdeiit , n , h,,flïl

«■«"quille sommeil des forces pou/ ht bë ! io,!nc'eH h.e"''tiS' à 
"n arrive ainsi bien vite à QuébSc (>m ™ I"'-

la,'K" dan«'son paràoui's’ mëlimdnë'àmvërdmiT bra^T'1'^ <le 
comme pour s'emparer de l'(Icéan, dans Irm -Tn „ immenses 
par son golfe qui vaut à lui seul u—ëT n ° q" "mitre
capitale du ( anada français. ( montre enc ë ie Ïuïi u" 
ou t hamplam, venu d'Europe et de France SI À1 is 
prit possession de cette terre nouvelle au nom* de la cll'f •Croix 8t 
la patrie. La ville offre un magnifique sneer..,.].. hgiou et de 
tadelle, son université, sa cathédrale, sesinai»on “ëtÜ ”2 torte,ci" 
pentes rapides de la colline, ou alignées sur ' I * fef8 s,u>' les 
■Saint-Charles et du Saint-Laurent ' ,le 1,1 «viére
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